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Quelles visions politiques les deux pièces donnent-elles ?

I) Caractéristiques politiques d'Œdipe 
1) Le pouvoir tyrannique
Malgré le fait qu’Œdipe soit apprécié de son peuple, selon les grecs, celui-ci est considéré comme un tyran tout simplement car il n'a pas obtenu son pouvoir par les liens du sang lié à une appartenance royale. Cependant, Œdipe est comparable à un tyran pour sa violence orgueilleuse, son caractère nerveux et le fait qu'il n'apprécie pas la défaite. Certains passages de la pièce de Sophocle insistent sur le sens politique de notre personnage, par exemple '' la violence orgueilleuse engendre le tyran'' ou encore dans le passage ou 	Œdipe dit à Créon d'un ton hautain  ''... tes efforts ne sont-ils pas insensés de vouloir saisir ... la puissance royal qu'on ne peut obtenir que par les richesses et par la faveur du peuple.’’. Dans notre cas, le terme ''tyran nos'' qui définit Œdipe n'a pas le même sens qu’à nos jours tout simplement parce que c'est une notion spécifique aux Athéniens. « Tyrannos » désigne un homme qui malgré la stabilité de son régime et de son succès, a acquis son pouvoir par la force, car auparavant en Grèce il y avait que des royautés héréditaires. Cette violence contre laquelle le chœur s’acharne sans arrêt en pointant Œdipe comme un tyran alors que lorsque les personnages désignent le roi Laïos il utilise le terme de « basileus » qui montre le respect et la reconnaissance sociale d’une légitimité mais cela va également nous faire aboutir à une grande révélation, de cette tragédie ironique qui touche Œdipe qui aura pris le pouvoir en ayant tué son père…
Néanmoins, Le personnage ne peut pas être qualifié de «  tyran » même si c’est le pouvoir qu’il exerçait pour la simple raison qu’il a toujours su respecter les règles ancestrales, il n’a jamais gravement offenser les femmes, n’exerce pas de peine de mort sans jugement, il ne se fie pas plus aux méchants qu’au bons, n’a aucun secret pour son peuple par qui il est apprécié, d’ailleurs lorsque Créon lui demande de discuter de la réponse de l’oracle en privée celui-ci refuse en lui demander d’en discuter devant tous les thébains,  il ne vit pas dans la crainte.
2) Œdipe, la doublure des représentants d’Athènes sous Périclès
Nous pensons que cette pièce a pour objectif de critiquer l’ancien régime qui était de plus en plus en vogue au début de la guerre de Péloponnèse, le paradoxe qu’il y a entre le pouvoir dont est issu Œdipe et sa façon de diriger n’est pas là par hasard, cette pièce garde la forme du pouvoir tyrannique afin de garder en mémoire l’ancien régime de la Grèce et l’utilisation de la démocratie, par Œdipe est une manière de critiquer l’ancien système et favoriser l’influence de la démocratie qui a donner naissance à Thèbes.
Pour conclure à cette partie, dans la pièce de Sophocle, Œdipe n’a pas obtenu son pouvoir par héritage, mais cela a été acquis par ses propres efforts, mais pas non plus par la force. Sophocle a volontairement donner à Œdipe son caractère, ses réactions, ses qualités et ses défauts, qui sont des critères résument les caractéristiques des hommes aux pouvoirs sous l’Athènes de Périclès avec la même foi, le même courage, la même confiance en soi, la même colère, cette rage de vaincre et cette capacité à s’adapter à tout et il y en a encore bien d’autres. 

Chez Sophocle, la première impression politique nous étant présenté, et celle d’un ‘’symbole’’ du pouvoir politique, qui est représenté par le chef de cette politique (ici Œdipe élu roi de Thèbes par la population après avoir vaincu ‘’le sphinx’’).

Ensuite, la politique est ‘’marquée’’ dans le prologue lorsque la population demande du secours à Œdipe pour cesser la propagation de la peste à Thèbes. Œdipe doit agir, ce qui nous montre ici le rôle politique du dirigeant qui doit être un homme prenant des décisions rapides et un homme d’action. 

De plus, la tirade d’Œdipe est écrite à l’aide d’un discours oratoire, ce qui nous montre la qualité du discours que doit avoir un souverain.

Une grande réflexion politique apparait entre Œdipe et Créon lors de leur dispute (le roi montre ici un caractère fort digne d’un souverain) et cette dispute concernait la légitimité du pouvoir.
II) Thèbes, l’espace commun de la pièce (Sophocle et Pasolini)
1) L'apparence familiale

En apparence, la vie  d’Œdipe semble assez «  commune » il a sa lignée, la famille, le sang. Il semble être très dévoué en ce qui concerne la protection de Thèbes, le bien de la cité reste sa priorité il se comporte comme un vrai dirigeant. Il y a également une utilisation élevé du pluriel qui nous montre à quel point tout ce qui touche à la Cité, touche tous les thébains, « Les enfants de Thèbes » mentionné au début de la pièce, ou encore pour parler de l’homme en général le chœur utilise le terme « les thébains » ce terme est quasiment utilisé pour parler de l’individu en général. Nous constatons donc que l’enjeu de la pièce est de montrer que dans la pièce que cela soit dans la politique, ou autre tout est communautaire et pluriel. Car, dans la pièce de Sophocle même les enfants d’Œdipe sont évoqués par binôme : Etéocle et Polynice, puis les filles Ismène et Antigone, même les dieux sont représentés par des triades Zeus, Athéna et enfin Apollon.

2) La réalité
Comme nous avions pu l’expliquer précédemment Thèbes est une sorte d’espace commun où tout le monde se partage tout, les thébains ont une vie commune, l’individualisme n’existe pas. Mais pour les Thébains ils ont également en commun les émotions et les sentiments tel que la peur, la frayeur, l’effroi. Mais aussi, les problèmes… chaque personne de cette communauté est touché par un drame, il n’y en pas un qu’il soit épargné, et lorsque l’on parle de drame ce sont souvent des évènements liés à la mort et le crime. On dit de Jocaste qu’elle est au cœur de cette «  toile d’araignée », une toile à problème, Mère incestueuse, épouse d’un mort tué par son fils, mère d’enfant maudit. Comme on peut le voir Jocaste est l’élément principal des drames qui touchent la cité.
Malgré le fait que ces drames soit visées contre Jocaste ou Œdipe qui se sont attirés la colère des dieux, le peuple en a également subit les conséquences puisque la Peste se ravager sur Thèbes. Au début de la pièce d’ailleurs, les thébains étaient soudés par leurs craintes, ils suppliaient tous le roi afin qu’il puisse sauver La cité et donc le peuple…
Cependant, à la fin de la pièce Jocaste et Œdipe seront unis par la douleur et par leur destin, celle-ci se suicidera et Œdipe se crèvera les yeux et se fera mutiler.

Pour conclure, Les thébains n’ont pas qu’un espace commun (Thèbes), ils partagent des groupes (duo, le peuple, la triade, binôme etc…) et les drames qui touchent les habitants comme le mariage Jocaste/Œdipe.

III) Une pièce politique seulement?
1) Le mariage Jocaste/Œdipe: mariage politique ou mariage d'amour ? (Chez Sophocle et Pasolini)
Chez Sophocle, le mariage Jocaste/Œdipe est un mariage politique qui donne naissance à un couple uni, car, en effet, si Jocaste et Œdipe se sont mariés cela n’est pas pour des raisons sentimentales puisque après sa victoire sur le Sphinx, ils se marièrent et ainsi Œdipe accède à la royauté,  il devient « turannos » et  partagent tous deux les « prérogatives royales ». Ils vivent un couple heureux, Œdipe s'adresse tendrement à elle, Il écoute ses conseils quand elle lui demande d'oublier sa querelle avec Créon, et il accepte de se confier à elle et de discuter de cette querelle alors que le Chœur refusait de la mettre au courant (v. 700), Ils semblent être un couple exemplaire, jusqu’à nous faire oublier toute différence d'âge qu’il y a entre eux. De plus, l’affection maritale apparait de plus en plus chez l’épouse lorsqu’elle s’aperçoit de l’état dans lequel les prédictions de Tirésias mettent Œdipe, elle s’attache à le calmer en se moquant des absurdités dites par les oracles dont elle ne croit guère. Elle fera donc tout pour le rassurer et l’innocenter. A l’annonce de la mort de Polybe (le père adoptif d’Œdipe) elle fut la première à en être soulagée, car Œdipe n’aura plus à craindre de tuer son père. Cependant, malgré le fait que Sophocle, montre le respect qu’a Œdipe pour sa femme (d’ailleurs Jocaste est la première femme respecté par son mari qu’il fait jouer dans ses pièces) il ne montre pas assez l’affection forte qu’il y a entre Jocaste et Œdipe contrairement à Pasolini, qui tout au long de sa pièce insiste sur leur amour fusionnel qui se traduit par son caractère exclusif. Jocaste et Œdipe se suffisent à eux-mêmes pour être heureux et vivent dans une symbiose totale. Le reste du monde n'existe plus, il n'y aurait eu de place pour autre chose que leur relation, si la peste qui avait ravagé Thèbes n’était pas liée à leur funeste destin…


2) Le rôle politique dans les deux œuvres 
Notre question est de savoir quel est le rôle de la politique dans les deux œuvres sur Œdipe, et quelles impressions elle nous envoie à nous, lecteurs.
Quels sont donc les éléments nous permettant de répondre à cette question ? Nous allons, pour cela, voir les différents aspects de la politique dans l’œuvre de Sophocle puis dans celle de Pasolini.
· La politique dans la tragédie de Sophocle.
Chez Sophocle, la première impression politique nous étant présenté, et celle d’un ‘’symbole’’ du pouvoir politique, qui est représenté par le chef de cette politique (ici Œdipe élu roi de Thèbes par la population après avoir vaincu ‘’le sphinx’’).Ensuite, la politique est ‘’marquée’’ dans le prologue lorsque la population demande du secours à Œdipe pour cesser la propagation de la peste à Thèbes. Œdipe doit agir, ce qui nous montre ici le rôle politique du dirigeant qui doit être un homme prenant des décisions rapides et un homme d’action. De plus, la tirade d’Œdipe est écrite à l’aide d’un discours oratoire, ce qui nous montre la qualité du discours que doit avoir un souverain. Une grande réflexion politique apparait entre Œdipe et Créon lors de leur dispute (le roi montre ici un caractère fort digne d’un souverain) et cette dispute concernait la légitimité du pouvoir. Cependant, le pouvoir et la politique doivent-être bien dirigés mais ces éléments perturbent le règne d’Œdipe faisant de lui un homme paranoïaque. 

· La politique chez Pasolini.
Chez Pasolini, la politique est montrée de façon très ironique et drôle. Mais tout d’abord, fions nous sur les éléments historiques. Dans le prologue, nous remarquons des enfants jouant à la guerre et des drapeaux (un noir et celui de l’Italie). 
Ensuite, les personnages et la politique sont montrés par des éléments ne valorisant pas, mais dévalorisant les souverains dans leurs petite personnes, montrant que les souverains ont beaux avoir un discours bien formé, de belles paroles et des actions dignes d’une divinité, ils ne sont que des hommes comme tout le monde ( Polybe est montré de façon ridicule sur son âne tout comme un paysan). De plus, Œdipe est lui aussi dévalorisé, par son aspect physique et mental (chapeau large en guise de couronne, caractère colérique, incapable de se maitriser comme un fou). De plus, l’image du pouvoir et les visions politiques renvoyées par les deux œuvres sont assez nuancées mais surtout négatives et pessimistes d’un homme assoiffé de pouvoir, voulant à tout prix le conserver et qui finira même par le perdre en plus de la raison de son existence.
Conclusion : la politique chez Sophocle respecte en partie les traits, les caractéristiques et la valorisation des rois tout comme les dieux antiques. Chez Pasolini, le souverain apparait comme un homme ordinaire (montrant les éléments politiques militaristes et fascistes de son époque, le réalisateur tourne en ridicule les rois pour dire que ceux-ci sont juste des hommes, tout comme le dictateur Mussolini).
Chez Sophocle, Œdipe est un héros alors que chez Pasolini  Œdipe est un anti-héros.







